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Mises à jour

Nouveaux membres du Conseil général

Le Conseil général des Frères Maristes 
est constitué par le frère Vicaire géné-
ral et les frères Conseillers généraux, 

qui sont les collaborateurs immédiats du 
frère Supérieur général dans le gouverne-
ment de l’Institut. La durée du mandat des 
Conseillers s’étend jusqu’au prochain Cha-
pitre général, qui aura lieu dans huit ans.

Le XXIe Chapitre général a élu, comme 
Conseillers généraux, les frères : Antonio 
Carlos Ramalho de Azevedo, (Brasil Centro-
Norte), Ernesto Sánchez Barba (México 
Occidental), Eugène Kabanguka (Afrique 
Centre Est / Central East Africa), John Klein 
(United States of America), Josep Maria So-
teras Pons (L’Hermitage), Michael De Wass 
(South Asia).

Tout l’Institut se félicite de l’élection de 
ces collaborateurs immédiats du frère Su-
périeur général et de son Vicaire. En par-
tageant cette joie avec les frères et avec 
toutes les personnes qui se sentent unies à 
l’Institut à travers le charisme mariste, nous 
voulons rendre grâce à Dieu pour le don du 
service à l’autorité que ces frères ont ac-
cepté. Que Sainte Marie, notre Bonne Mère 
et première Supérieure, saint Marcellin et 
tous les saints maristes les accompagnent 
dans l’animation et le gouvernement de 
l’Institut, ces prochaines années.

Antonio Ramalho
Brasil Centro-Norte

Ernesto Sánchez
México Occidental

Eugène Kabanguka 
Afrique Centre-Est

John Klein
United States

Michael De Wass
South Asia

Josep Soteras 
L'Hermitage
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Frère Joseph Mc Kee
Le frère Eugène Kabanguka nous présente 
le nouveau Vicaire général

Le frère Eugène Kabanguka est originaire du Rwanda. Il est âgé de 56 ans. Il a travaillé dans la formation 
comme sous-maître des novices et comme maîtres des postulants. Il a été Vice-Recteur au « Mariste Inter-
national Center » de Nairobi, puis Recteur de ce même centre. Il a aussi travaillé à l’animation des frères 

et des communautés en tant que Supérieur du District de Rwanda. A présent il est Provincial de la Province 
«  Afrique Centre-Est »

AMEstaún. L’élection du frère Emi-
li Turú comme Supérieur géné-
ral a suscité aussitôt des attentes 
concernant le futur Vicaire général. 
Comment as-tu vécu ce moment ?

Eugène. Après l’élection du frère Emili 
Turù comme Supérieur général, je me 
suis demandé qui pourrait être son ad-
joint. Je voyais plusieurs frères, puisque 
après tout le service qu’il a à rendre à 
l’Institut, il le fera avec le Seigneur et je 
suis sûr que la Bonne Mère sera à ses 
côtés pour lui dire comme à Cana  : 
« Faites tout ce qu’il vous dira ». Ce-
pendant il a aussi besoin de mains 
humaines. Et des mains qui répondent 
à un cœur passionné pour Jésus Christ 
et plein de compassion pour les frères. 
Je pense que le frère Joseph Mc Kee 
pourra offrir ces mains au frère Emili.

AMEstaún. Tu connais bien le frère 
Joseph. Décris-nous quelques traits 
de sa personnalité.

Eugène. Le frère Joseph Mc Kee a 
passé plusieurs années de sa jeunesse 
comme frère au Cameroun et il a fait 
6 ans au Kenya, comme recteur du 
«  Marist International Center » à Nai-
robi. Je vais le décrire tel que je l’ai 
connu à Nairobi. « Marist International 
Center » est une maison de formation, 
mais aussi une maison d’accueil pour 
plusieurs frères qui visitent l’Afrique. 
Même d’autres frères en mission en 
Afrique y passent très souvent. Ils s’y 
trouvaient toujours bien accueillis. Joe 
les attendait ou à l’aéroport ou devant 
la fraternité Champagnat.

Les jeunes frères en formation, parfois 
le nombre dépassait 80, trouvaient en 
Joe un grand frère qui leur était souvent 
proche. Il leur a fait aimer la liturgie 
bien soignée, surtout en encourageant 
le chant. Des talents musicaux se sont 
développés chez les jeunes. Joe est très 
ordonné en tout ce qu’il fait. Il est plu-
tôt mal à l’aise avec la négligence dans 
l’habillement chez les jeunes. Il faut être 
pauvre, mais présentable. Voyez comme 
il est chic sans aucune extravagance.

AMEstaún. Comment perçois-tu 
l’inculturation de Joe en Afrique?

Eugène. Il a une sensibilité culturelle. 
Il est attentif aux différences culturel-
les. A Nairobi il encourageait ce qu’on 
appelle les journées culturelles où les 
frères de différentes cultures présen-
tent les valeurs et les éléments folklo-
riques de leurs pays. Cette sensibilité 
était visible jusque dans la liturgie. Il 
aime la musique et fait de la musique. 
Avec lui, les jeunes frères ont déve-
loppé leurs talents jusqu’à commencer 
la production de morceaux de musique 
liturgique en CD. Je peux dire sans me 
tromper que Joe a un don des langues. 
Il parle plusieurs langues européennes, 
mais s’intéresse aussi à quelques lan-
gues africaines. Je pense que cela est 
lié à sa sensibilité culturelle.

AMEstaún. Le frère Joe quitte l’Afri-
que pour aller vivre a Nimègue lors-
qu’il est nommé Provincial. Com-
ment as-tu vécu ce changement ?

Eugène. Comme Provincial de la Pro-

vince d’Europe Centre-Ouest, un ser-
vice qu’il a accepté avec beaucoup de 
foi, Joe a fait l’expérience de la devise 
belge : « L’union fait la force ». Arrivé 
en Europe après plusieurs années de 
mission en Afrique, il ne s’attendait 
guère à cette nomination, surtout qu’il 
connaissait très peu les frères de sa 
Province. Il s’est appuyé sur l’expé-
rience d’autres frères de la Province, 
et il est très à l’aise dans toutes les 
communautés. J’en ai fait l’expérience 
lors d’une rencontre que nous avons 
eue en Allemagne l’année passée. Et 
quand je suis passé par la Belgique, 
tous les frères étaient satisfaits de son 
leadership.

AMEstaún. Un souhait pour Joe

Eugène. Je prie pour que les frères 
Emili et Joe soient animés d’un cœur 
passionné pour Dieu et compatissant 
pour tous les frères de l’Institut.
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Cinquième semaine de 
travail en vue
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XXIe Chapitre général

L’élection des Conseillers géné-
raux a eu lieu l’après-midi du 
vendredi 2 octobre, et le matin 

du samedi 3. Tout de suite après 
l’événement le site web a communi-
qué le nom des nouveaux Conseillers. 
Une des tâches spécifiques du Chapi-
tre est d’élire le Supérieur général et 
son Conseil. Cette tâche étant finie, 
cette page de l’agenda capitulaire 
a été tournée pour passer à autre 
chose. Il faut maintenant concrétiser 
un nouvel épisode de façon à proje-
ter vers le monde mariste le vécu de 
la salle capitulaire pendant les jours 
précédents. Cette coupure marque 
un changement de sujet dans les ac-
tivités du Chapitre.

Sentiments et évaluations

La première réunion après la consti-
tution de l’équipe qui gouvernera 
l’Institut les huit prochaines années a 
servi à partager dans les tables l’état 
d’esprit de chacun devant le chemin 

qui reste à parcourir. Les apports 
venus des tables montrent une dou-

ble direction où se situent les senti-
ments et les expériences. Un regard 
rétrospectif contemple le vécu du 
dernier mois écoulé. Les sentiments 
indiquent qu’il existe une grande sa-
tisfaction généralisée du fait d’avoir 
partagé la vie en fraternité. On per-
çoit chez les frères des sentiments de 
paix, d’optimisme face à l’avenir et 
d’espérance. Les frères sont heureux 
de l’esprit qui a régné entre eux. Tout 
indique qu’il y a eu une très bonne 
ambiance, un esprit de collabora-
tion et de fraternité formidables. La 
méthode de travail a été excellente. 
La Commission centrale a fait du 
bon travail. Le style de travail a été 
une découverte pour de nombreux 
frères, qui ont apprécié le dialogue et 
la méthodologie du consensus pour 
parvenir à des accords.

Une deuxième ligne de réflexion a 
souligné aussi les peurs et les crain-
tes. Les capitulants sont très préoc-
cupés par la manière dont ils devront 

transmettre au monde mariste le vé-
cu de ces jours. Dans l’une ou l’autre 

table on a utilisé la métaphore du 
voyage en avion : « Nous avons fait 
un vol excellent, toujours est-il qu’il 
faudra atterrir sans s’écraser. » Il est 
fait mention des formules du passé 
– qui ont été bonnes – mais les capi-
tulants cherchent une nouvelle ma-
nière d’exprimer la vie, le sentiment 
et la pensée du Chapitre. Comment 
exprimer ce beau vécu ? Certaines 
expériences très personnelles, voire 
même collectives, que l’on porte au 
fond de soi ne peuvent être décri-
tes… Mais il faut un référent qui 
exprime le sentiment de tous. Un ca-
pitulant disait : « Lorsque je rentrerai 
dans ma Province, je pourrai expli-
quer ce que j’ai vécu personnelle-
ment, mais il me faut quelque chose 
qui recueille ce que nous avons vécu 
comme Chapitre, et qui porte la si-
gnature de tous.  » Il faut donc envi-
sager l’élaboration de quelque chose 
que chacun pourra emporter, pour 
exprimer de manière significative ce 
que les capitulants ont vécu ensem-
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ble. Telle est la tâche qui reste à faire. 
Quelques lignes méthodologiques se 
dessinent déjà en vue d’aboutir à une 
synthèse du travail accompli jusqu’à 
présent.

Interventions personnelles devant 
l’assemblée

Après l’apport des tables, la Com-
mission centrale a donné la parole à 
ceux qui souhaitaient intervenir pour 
s’exprimer personnellement devant 
l’assemblée.

Une première intervention s’est ré-
férée à la manière de réaliser la 
transmission du Chapitre au monde 
mariste. Le Chapitre a utilisé effica-
cement la méthode du consensus 
pour parvenir à des accords. Ayant 
appliqué cette méthodologie avec 
succès, il a fait un apport historique 
à la praxis capitulaire sur la manière 

d’aborder les affaires. Il serait bon 
que le monde mariste commence à 
utiliser la méthode du consensus, 
au lieu de la méthode parlementaire, 
dans la manière habituelle de traiter 
les affaires.

D’autres intervenants se sont référés 
à la pastorale des vocations, sujet qui 
n’avait pas encore été abordé dans 
la salle. Lorsqu’on affronte la partie 
finale des travaux, l’on a une vision 
plus globale de l’ensemble. La pasto-
rale des vocations reste une préoccu-
pation dans le cœur de beaucoup de 
frères. Le cri de Champagnat n’a pas 
perdu de son actualité : « Il nous faut 
des frères ! »

Tous les souhaits exprimés ont été 
recueillis par la Commission centrale, 
qui est chargée d’organiser chaque 
jour les travaux de l’assemblée ca-
pitulaire

Le Conseil général tient sa pre-
mière réunion de travail

Les frères Conseillers ont à peine eu 
le temps de recevoir les félicitations 
de leurs confrères pour leur élection 
au Conseil général, que le frère Emili 
les convoquait déjà pour leur premiè-
re séance de travail dans l’après-midi 
d’aujourd’hui, 3 octobre. Trois frères 
Provinciaux qui étaient en fonction 
font désormais partie du Conseil gé-
néral, en plus du Vicaire général. La 
nomination des Frères Provinciaux 
relevant du Conseil général, l’agenda 
du Conseil général devra sans doute 
prévoir, parmi d’autres questions, la 
tâche d’engager les processus de 
sondage dans les Provinces en vue 
de la nomination des frères qui de-
vront leur succéder.

La séance de travail a commencé 
dans la chapelle des Supérieurs, 
auprès de la statue de la Bonne Mère 
et la relique de Saint Marcellin, par 
une prière demandant les lumières 
du Saint-Esprit.


